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Il y a plus de vingt ans, Mgr J sua rd, dans la préface du 
premier volume de ses œuvres pastorales, disait, parlant de nos 
francs-maçons et de lours serviteurs nos gouvernants : « Ils sa­
vent très nettement, très exactement, ce qu'ils veulent faire, 
les hommes qui travaillent à effacer toute trace de religion en 
France. Le but exécrable qu’ils se sont marqué, ils ne le per­
dent point de vue. Ils ont un plan de campagne. Les grandes 
lignes de ce plan sont tracées définitivement depuis plus de 
cent années. Les opérations particulières sont fixées depuis 
quarante ans; les moindres détails d’exécution sont arrêtés de­
puis quatorze ans. (Ceci était écrit en lS8Jt.)

« Us ont suivi invariablement une même méthode, celle du 
développement évolutif. On posait un premier acte, de peu de 
conséquence en lui-même, éveillant à peine l’attention; on fai­
sait ainsi sur chacune des l’oies que l’on se proposait de suivre ; 
et l'on avait ouvert au même moment, et l’on parcourait simul­
tanément cinq ou six de ces voies. Quelque temps après ce pre­
mier acte, un second suivait, puis un troisième... Des réclama­
tions s’élevaient. Aussitôt on faisait halte. Immobilité. Silen­
ce. Quelques mois s’écoulaient. Les braves gens ne regardaient 
plus, n’écoutaient plus ; ils n’avaient même plus l’envie de voir 
ni d’entendre ; la mesure était déjà oubliée, ses effets étaient 
acclimatés. On pouvait préparer, lancer un autre mouvement. 
La même scène se renouvelait. »

Combien tie fois, depuis vingt ans, ne l’avons nous pas vue 
se renouveler encore, avec cette différence que, les réclamations 
(nous ne disons point les résistances, il n’y en a jamais eu) 
s’affaiblissant de jour en jour, les acteurs ont pu d’année en 
année accélérer le mouvement '

Aujourd’hui, il n’y a plus de halte. Ils ne s’arrêtent plus 
pour écouter s’il ne s’élève point quelque part un vent cl'oppo- 
s'tion qui pourrait embarrasser leur marche en avant. Il -e 
précipitent. C’est qu'ils se sentent en retard sur leurs prévi­
sions. En 1883, on pouvait lire dans le lUillet'ui du Grand- 
Orient, p. 645 :

« Le' but doit être de déchristianiser la France par tous les 
moyens, mais surtout en étranglant le catholicisme peu à peu, 
chaque année, par des lois nouvelles contre le clergé, d’arriver 
enfin à la fermeture des églises. »


